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QUELLE PIERRE LA FRANC-MACONNERIE FEMININE PEUT-ELLE APPORTER A LA 
CONSTRUCTION EUROPENNE?

"Si l'Europe sait �clairer le monde, elle peut aussi �teindre toutes les lumi�res du cœur, de la raison et 
de la vie" �crit le philosophe contemporain � Alexis Philonenko.

L’Europe est en perp�tuelle construction, l’adh�sion de nouveaux pays interpelle la question du � Vivre 
Ensemble � pour des peuples. Chaque nouvelle adh�sion renvoie � la question de l’int�gration de 
nouvelles cultures, � rassembler ce qui est �pars �. L’Europe doit d�s maintenant initier, promouvoir et 
engager r�solument cette renaissance humaniste et savante du XXe si�cle : porter notre id�al humaniste 
et donner un sens, une direction un contenu.

S'interroger en tant que Franc-ma�onnes sur la pierre que nous pouvons apporter � la construction 
europ�enne, c'est sans doute poser la question � la fois sur la Vitalit� de notre groupe � pouvoir exercer 
une influence de progr�s et sur la nature m�me et les moyens d'actions � mettre en œuvre pour donner 
quelques chances de r�ussite � tel projet : c’est r�pondre Oui � la question visant � savoir si la 
construction europ�enne en elle-m�me a vraiment besoin d'une pierre.

Mais de quelle Europe s'agit-il ? Economique, mon�taire, juridique, sociale ou culturelle ? Cette derni�re 
semble absente des pr�occupations des politiciens actuels. Dans la longue et patiente �pop�e d'une 
Union Europ�enne forte � ce jour de 27 nations engag�es dans une aventure socioculturelle unique, 
bien des �l�ments constitutifs de cette n�cessaire Union des destins ont d'ores et d�j� trouv� aupr�s 
des membres un accueil comme en t�moigne par exemple l'adoption d'une monnaie commune l'Euro.

Comme une �vidence, il semble que de technocrate, l'Union europ�enne doit devenir humaniste ? Le 
fonctionnement institutionnel et �conomique doit c�der le pas � la constitution d'une identit� collective 
que la Franc-Ma�onnerie (alliance universelle fond�e sur la solidarit�) avec les valeurs qui lui sont 
propres, doit aider � forger : valeurs de Libert�, de Respect (de l'Autre et de Soi-m�me), de Tol�rance et 
aussi d'Engagement dans la Cit� pour un id�al de Dignit� Humaine, d'Egalit�, de D�mocratie, bref de 
Justice et de Fraternit�.

Mais est-il concevable d'�tablir une diff�rence entre l'apport de la Franc-ma�onnerie F�minine et celui 
de la Franc-ma�onnerie Masculine, poser d'embl�e la diff�rence n'est-ce pas d�j� limiter l'action d'un 
ordre qui se veut universel ?

La construction de la Cit� Europe, comme toute organisation de la Cit�, est avant tout destin�e � faire 
vivre en harmonie des �tres sur la base de principes moraux et politiques. A cet effet, Jean Monnet pour 
qui "l'Union Europ�enne" �tait "un �l�ment essentiel de l'organisation de la Paix" disait: "nous ne 
coalisons pas des Etats, nous unissons des Hommes", et des Femmes � (et nous rajoutons des Femmes 
pour nommer notre pr�sence indispensable).
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Rappelons-nous la conf�rence internationale intitul�e "Femmes passerelles d'Europe" � Sciences Po  � 
Paris en  2008 qui concluait: "...on avait tout essayÄ pour rÄussir l'Europe, sauf les Femmes". Car, et c'est 
l� une suggestion, si une des causes de la stagnation actuelle de l'Europe le manque de sens, la prise en 
compte du f�minin est une voie nouvelle pour changer le langage et les habitudes de pens�es, pour r�-
enchanter le monde, r�-�couter la Nature, chercher inlassablement l'unit�. 

Ainsi, s'agissant d'une construction � laquelle la Franc-ma�onnerie est d�lib�r�ment partie prenante, 
dans l'id�al de leur engagement, les Franc-ma�onnes de la GLFF d�clarent vouloir "penser le monde 
pour pouvoir plus efficacement le construire et avec l'h�ritage du pass� devenir des architectes de 
l'avenir". Penser le monde, non pas de mani�re intellectuelle et th�orique, mais en termes de valeurs � 
traduire en actes concrets, tant au niveau individuel que collectif.

Le sujet pose le postulat que la FMf�minine a une coloration particuli�re �tablissant une distinction 
structurelle et pas seulement une diff�rence de genre. Il convient donc de d�finir sa sp�cificit� avant de 
pouvoir d�terminer en quoi elle peut �tre un apport particulier � la construction europ�enne. Ce sont :

 Des ob�diences jeunes : plus jeunes que les ob�diences masculines ou mixtes, les ob�diences 
f�minines ont d� faire la preuve de leur maturit� pour �tre prises au s�rieux et faire reconna�tre 
leur capacit� � �tre. Elles ont sans d�naturer l’h�ritage, fait vivre leur Ma�onnerie 
diff�remment, avec audace, combativit�, t�nacit�, mais aussi patience et diplomatie.

C’est :
 Un regard diff�rent : plus sensible au pragmatisme du quotidien les femmes auraient moins de 

propension � �laborer de grandes th�ories abstraites, pla�ant l’individu avant l’id�ologie. 
Conscientes des in�galit�s dont elles font d’ailleurs souvent l’exp�rience personnelle, elles sont 
visc�ralement attach�es � l’�radication des discriminations et des disparit�s.

Notre action se fera-t-elle de mani�re ouverte ou discr�te ? Un peu de tout cela sans doute, puisque 
notre ob�dience s'est inscrite dans le tr�s officiel registre europ�en des "repr�sentants d'int�r�t" IME / 
BEPA*
.
Toutefois avant de savoir quoi faire, il convient d'�tablir un inventaire rapide de ce qui fonctionne et de 
ce qui dysfonctionne. Dans la perspective d'une confrontation utile des ob�diences f�minines et d'une 
�laboration comme d'un projet il serait sans doute utile que chaque pays fasse un �tat des lieux d�taill�
sur des sujets pr�cis � l'aide de donn�es quantifiables et v�rifiables :

- pour pouvoir dresser une analyse comparative au niveau de l'Europe � l'instant donn�
- pour pouvoir �tablir un parall�le avec ce qui �tait souhait� � l'origine 
- pour d�finir les moyens � se donner pour y parvenir collectivement.

Quelques chiffres sur la sc�ne europ�enne :

Les femmes repr�sentent 59% de la totalit� des nouveaux dipl�m�s de l’universit� avec n�anmoins, 
dans l’�conomie de l’UE, une r�mun�ration en moyenne inf�rieure de 17% � celle des hommes. Les 
femmes (31.2%) sont plus nombreuses que les hommes (7.7%) � travailler � temps partiel, occupent 
moins de postes � responsabilit� et elles sont nettement sous-repr�sent�es dans les sph�res de d�cision 
�conomique et politique de l’UE. 
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La part des femmes parmi les d�put�s europ�ens est tr�s in�gale puisqu’elle repr�sente :

- France : 32/ 72 d�put�s
- Belgique : 8/22
- Allemagne : 37/99 
- Espagne : 18/50
- Portugal : 8/22
- Italie : 16/72
- Royaume Uni : 27/72
- Gr�ce : 7/22 etc.

Quels mat�riaux seraient n�cessaires � la construction d'un avenir solidaire?

Au sein de notre ob�dience r�gne le consensus selon lequel l'action des Femmes au niveau de l'Europe 
doit ouvrir des voies alternatives dans TOUS les domaines, afin de faire adopter des l�gislations 
europ�ennes communes en prenant mod�les sur les plus favorables. Ces mat�riaux interactifs, pensons-
nous, s'articulent ci-apr�s autour des grands th�mes qui mobilisent la r�flexion des Franc-Ma�onnes 
annuellement sollicit�es par les ob�diences.

Sur le plan institutionnel, Gis�le Halimi recommandait d�j�: "nous devons prendre dans chaque Ätat des 
lois qui sont les meilleures dans tous les domaines pour les Femmes et les faire nÅtres".

Aussi, � l'heure o� la soci�t� -universelle- traverse une crise identitaire et morale grave, � l'heure de la 
mort des id�aux qui guidaient les g�n�rations pr�c�dentes, notre terreau d'ensemencement par 
excellence est tout naturellement celui de l'EDUCATION et pour reprendre la formule exacte utilis�e 
dans la sph�re Europe, "Education tout au long de la vie" , un domaine essentiel pour b�tir un avenir 
meilleur, tant il reste vrai que c'est � l'�cole que l'on acquiert une connaissance affirm�e des r�gles de 
vie (politique, �conomique et sociale) ainsi qu'un certain nombre des valeurs �thiques fondamentales.

C'est � l'�cole que se construit le citoyen, note-t-on ; alors nous Femmes, m�res Franc-Ma�onnes, nous 
pourrions valablement nous demander quels sont les m�canismes qui peuvent augmenter le niveau de 
formation des jeunes ? Pourquoi les jeunes de certains pays r�ussissent-ils mieux que d'autres puisque 
le manque de perspective et d'id�al peut parfois �tre invoqu� comme l'une des causes de l'indiff�rence 
relative des jeunes � la construction europ�enne.

La JEUNESSE, fer-de-lance de l'Humanit� en devenir, reste donc au centre de nos pr�occupations, de 
nos soins, de notre attention, par l'exigence de mise en œuvre de:

 "l'�ducation � l'Egalit�" pour assurer l'�galit� des genres et des chances
 "l'�ducation � la Dignit�" pour �radiquer le fatal ph�nom�ne du D�ni (surtout chez les jeunes 

femmes)
 "l'�ducation Eveil" � la conscience de l'universalit� des valeurs humanistes que nous d�fendons 

en tant que Franc-Ma�onnes: Responsabilit�-Courage, Solidarit�-Tol�rance.
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Quelques propositions

Question de m�thode : En tant que ma�onnes nous apportons un �clairage sur les trois fondements 
d’une construction r�ussie : un id�al, la loi (non n�gociable) et des r�gles (par essence mouvantes). 
C’est pourquoi nous faisons valoir la la�cit� comme loi qui sera le moteur d’un � Vivre Ensemble �
respectueux d’une voie m�diane, une des meilleures synth�ses qu’on puisse trouver du besoin de 
respect de r�gles de vivre ensemble, et du respect des particularismes de chacun.

Question de p�rennit� : Nous avons des valeurs, mais quels sont nos modes d’action ? En FM on 
r�fl�chit et on agit. Pour nous la libre circulation, c’est la parole. Une construction n�cessite certes 
d’�tre solide, mais aussi souple, flexible. Or toute institution a tendance � se rigidifier, d’o� la n�cessit�
de se tourner vers cette notion � d’hospitalit� �largie �.

Parvenue au carrefour de son histoire, notre soci�t� europ�enne commence � prendre conscience que 
les valeurs �conomiques ne sont pas les seules � contribuer � la construction du monde, et que le r�le 
des valeurs humaines, morales, spirituelles est fondamental. 

La r�flexion que nous proposons engage une modification de tout le processus de socialisation, �l�ment 
fond� sur la coop�ration et la solidarit� plut�t que sur la comp�tition, car il s’agit d’une nouvelle 
mani�re de voir le monde et d’agir sur lui, � travers diverses actions ci-apr�s d�livr�es, sans hi�rarchie. 

Afin de partager nos travaux au-del� des cultures et des fronti�res, les rencontres, les jumelages, la 
traduction des rituels et le travail partag� sont autant d’outils dont l’utilisation ne d�pend que de notre 
volont�. Notre travail, s’il est commun � d’autres loges europ�ennes, pourrait ensuite faire l’objet de 
communications ou pour le moins �tre consultable par un public ou des institutions cibl�es, dans le 
strict respect de la discr�tion qui est notre r�gle, et imp�rativement sans d�voiler en aucune fa�on ce 
que seule l’initi�e peut savoir.

Implanter des loges dans tous les pays de l’Union doit devenir une priorit� pour porter nos valeurs, les 
incarner. D�velopper la cr�ation de loges dans les 27 pays pour permettre un lieu de r�flexion hors 
religion ou influence machiste

Pourquoi ne pas envisager un Erasmus pour apprendre � reconna�tre par le jumelage des loges 
existantes en Europe, quelle que soit l’Ob�dience, les parrainages, les triangles et ces jumelages 
constituant autant d’avanc�es � d�velopper. Et, pour favoriser une meilleure connaissance des pays de 
la communaut� europ�enne, pour un Livre Blanc de la FM Europ�enne serait opportun pour lier 
nos ressemblances et estomper nos diff�rences, sans oublier les multiples �changes et partenariats dans 
chaque pays europ�en, non seulement avec les ob�diences f�minines, mais aussi avec celles qui sont 
mixtes, celles regroupant les hommes et d’autres associations que nous aurions choisies.

L’art et la culture jouant un r�le fondamental dans nos pays puisqu’ils favorisent l’�mancipation de 
l’individu et l’�largissement du champ de la pens�e, c’est maintenant qu’il semble important de 
continuer � cr�er des lieux d’�change culturel ; c’est en effet par la culture que toutes les libert�s 
pourront �tre diffus�es, port�es appr�ci�es.

 Dans le domaine de l'EDUCATION, rappelons l'importance d'�duquer nos enfants dans l'id�e de 
l'�galit� des sexes, pour changer les vieux sch�mas en multipliant travaux, conf�rences et colloques 
et/ou animations des ateliers philosophiques dans les coll�ges avec l'appui des structures �ducatives 
internes ou p�riph�riques.
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La Franc-Ma�onnerie f�minine pourrait en effet devenir un creuset de formation d’individus LIBRES pour 
favoriser, accompagner l'alchimie d'une conscience europ�enne en gestation - en organisant des 
chantiers de jeunes - en oeuvrant pour que les vertus ma�onniques soient enseign�es au coll�ge - en 
exigeant un plus grand respect de l'image humaine v�hicul�e dans la publicit�, les m�dias. Ce serait le 
lieu d’�changer et de tirer des enseignements des Cultures qui � performent � la place da la Femme 
dans la soci�t�.

Toujours en direction de nos JEUNES :

 donner les moyens financiers aux structures qui accueillent les enfants de FM, � l’exemple de 
�Clart� �,  des Jeunesses Fraternelles, qui pourraient �tre implant�es dans d’autres pays d’Europe.

 �veiller les jeunes � la conscience d'appartenance � une nation commune (l'id�e d'un pass�
commun permettrait d'envisager la construction d'un avenir solidaire) par la cr�ation d'un 
Panth�on commun � tous les pays de l'Union Europ�enne ; ceci pr�serverait le souvenir des 
Hommes et des Femmes porteurs des valeurs et des qualit�s humaines qui ont b�ti leur pays.

 Dans le domaine du TRAVAIL, valeur hautement ma�onnique, apr�s avoir point� les maux
r�currents que sont :

 le ch�mage de masse (qui accentue la pr�carit� principalement chez les jeunes femmes)
 l'aggravation de la fracture sociale, la ghetto�sation accrue des banlieues d�favoris�es
 l'in�galit� des chances entre Hommes et Femmes sur le march� du travail ainsi que la

discrimination salariale due au genre,

les Sœurs,  notant son d�veloppement, pr�conisent la prise en compte effective de la notion de 
mobilit� :

 pour lutter contre la pr�carit� de l'emploi, le protectionnisme, le risque d'isolationnisme et de 
x�nophobie (inh�rents aux  p�riodes de crises)

 pour stimuler la circulation des savoirs, de la Connaissance en vue d'une meilleure adaptation 
au milieu du travail

 pour favoriser l'int�gration des jeunes dans la soci�t� (par l'am�lioration de conditions de 
recherches d'un premier emploi)

 Dans le domaine de la LEGISLATION, soutenir toutes les actions visant � briser "le plafond de verre".
Quant � nous Franc-Ma�ons au f�minin, il nous incombe d'imaginer des passerelles par lesquelles 
dans chaque pays les accords contiennent et v�hiculent une trame bien visible de Justice et 
d'Equit�, Et de ce fait, soutenir les mouvements �conomiques solidaires, organisations coop�ratives, 
mutuelles.
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L'ENVIRONNEMENT, enfin est l'autre champ d'investigations f�condes, actuelles et vitales pour 
l'humanit� en devenir.

Les questions environnementales repr�sentent l'un des th�mes les plus mobilisateurs aupr�s des jeunes 
d'aujourd'hui. Par la prise en compte du f�minin en Loge, il est permis d'entrevoir la pr�servation d'une 
�cologie renouvel�e qui, -parce que re-pens�e par les g�n�rations ascendantes selon de nouveaux 
rapports avec la Nature dans sa port�e humaniste- ram�nerait le monde et l'Europe en particulier � plus 
d'ordre, � plus d'harmonie, car ici, il s’agit d’un appel � une � �cologie spirituelle �, la�que, forc�ment 
la�que, qui donne priorit� � l’�ducation en formant des �tres capables de penser par eux-m�mes, hors 
des pr�jug�s et des dogmes.

C'est pourquoi dans notre qu�te l’un des outils qui s’impose � nos yeux est la promotion de la la�cit�, et 
d’une morale la�que.

La LA�CITE nous enjoint ainsi, � minima, de mobiliser notre � VIGILANCE � d�couverte dans le cabinet de 
r�flexion. Elle doit r�unir les peuples plut�t que les opposer au nom de leurs croyances. Ainsi elle 
pourrait constituer un levier d’action pour la construction europ�enne. 

En guise de conclusion, nous voudrions rappeler la question soumise � l'�tude des loges et qui nous 
interpellait en ces termes: "si tu refuses ton propre combat, on fera de toi le combattant d'une cause 
qui n'est pas la tienne".

Le choix de cette question met en �vidence l’importance de la communication interne et externe �
l’�chelon europ�en des ob�diences f�minines ma�onniques repr�sent�es au sein du CLIMAF. Il est donc 
important de conna�tre les structures europ�ennes pour comprendre l’impact de cette communication 
qui a pour objet et pour but l’harmonisation des lois europ�ennes concernant la condition de la femme. 

En communiquant, la Franc-Ma�onnerie f�minine peut devenir une force et un exemple. Nous sommes 
re�ues et entendues au niveau de l’Europe gr�ce notamment � l’I.M.E. dont il convient de renforcer le 
poids aupr�s de Bruxelles.

CLIMAF - IME - sont des outils et relais � la disposition de la FM f�minine pour que nos valeurs 
soient d�fendues. 

Cependant restons vigilantes, en ce qui concerne les droits acquis, apportons notre pierre � la 
construction europ�enne pour les conserver et les amplifier.

S’agissant de � Faire faire � la civilisation un nouveau progr�s �, la construction de l’Europe par petites 
enjamb�es, par morceaux bien �quarris, r��quilibr�s, trouve naturellement un �cho favorable dans la 
m�thode initiatique visant � tendre vers le perfectionnement de l’humanit�.

Il nous pla�t d’ajouter que: penser pierre c’est penser construction et pour nous ma�onnes c’est penser 
construction int�rieure apparent�e � un art de vivre qui d�termine nos actions sous l’�gide de nos lois 
ma�onniques.

Que faire ?

 mettre l'humain au centre de la construction: humain entendu comme un �l�ment et non plus 
comme le ma�tre absolu de la nature

 au centre de cette construction nos valeurs et en particulier Libert�, Egalit�, Fraternit�, La�cit�: 
Fondements de notre force de proposition. En effet nos valeurs se doivent de retrouver leur 
place sur le devant de la sc�ne.
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Comment ?

 par une participation � l'�criture de l'avenir de l'Europe en relevant de toute urgence certains 
d�fis

 par la n�cessit� et l’exigence de mettre sur l'Education, la Formation, la Recherche
 par la relance de l'innovation et de la structure socio-�conomique d'avenir pour assurer 

l'av�nement d'une Europe des Nations culturellement solidaires dans un espace de Tol�rance 
par la pratique de la La�cit�

La Franc-Ma�onnerie n’est pas une masse, cela reste une initi�e plus une initi�e, plus une initi�e, et ainsi 
de suite. Il y a certes des avanc�es mais il reste beaucoup � faire, il est de notre responsabilit�
individuelle de diffuser nos valeurs, selon nos propres modes d’action et nos propres choix.

La devise europ�enne "Unis dans la diversit�" (in Varietate Concordia) proc�de de la d�marche 
essentielle de la F-Ma�onnerie. Elle porte d�j� en soi la promesse que la concorde et la solidarit�
constitueront le fondement et le ferment de cette Union selon "l'Intelligence du Coeur".

� Rien n’est possible sans les hommes ; rien n’est durable sans les institutions � �crivait Jean Monnet 
dans ses m�moires.

Et �rien n’est possible sans les femmes, restons pragmatiques, soyons femmes qui privil�gient le 
FAIRE au DIRE �

Nous avons dit.


